
RÂCE à la puissance de ses 
walis, surtout celui qui est en 
poste aujourd’hui, Abdellatif 

Jouahri, la politique et les politiques  
n’ont pas pu tripatouiller dans les 
banques pour arranger leurs affaires pu-
bliques.  Les règles bancaires n’ont pas 
été perverties pour faire du maquillage 
économique. C’est heureux, car en plus 
des records de faillites de PME, des 
sommets d’impayés et d’incroyables 
destructions d’emplois, on aurait eu des 
difficultés dans le système financier lui-
même.

Pourtant, les pressions et rumeurs 
malveillantes n’ont  pas manqué. Elles 
sont allées jusqu’à des reproches offi-
ciels de la part du chef de gouvernement, 
quand les banques, BAM et la CGEM, 
se sont inquiétées, ensemble, de voir que 
le Maroc devenait de moins en moins 
capable de produire de la croissance.

A part le RNI (mais qui réserve ses 
opinions à ses cercles d’amis), l’équipe 
gouvernementale est dans le déni: pas de 
chômage, pas de faillites, pas de souci. 
On menace de procès ceux qui disent 
le contraire.

Pourtant, il arrivera forcément un 
moment où la dégradation de leur en-
vironnement finira par affaiblir aussi les 
banques. Nous sommes à ce tournant. 
Des entreprises, des secteurs ne trou-
vent plus les moyens de leur croissance, 
alors que les banques doivent accroître 
provisions et bénéfices pour traverser 
cette période dangereuse. Cette situation 
est paradoxale, anormale mais elle est 
aussi immorale. C’est ce qui est le plus 
grave.o

Nadia SALAH
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■ Les nouveaux chantiers de Ynna Holding
Voir page 6

■ Radars: Encore un appel d’offres 
infructueux
Voir De Bonnes Sources 

■ Législatives: Les erreurs de Benkirane
Voir page 42

Source: Moody’s
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Banques: Record 
d’impayés

Voir pages 20-21 & 24-25

• 60,3 milliards de DH à fin juin, 
soit 6% du PIB 

• Le BTP, l’industrie et le commerce 
concentrent la moitié

• Moody’s confirme la détérioration 
de la qualité du crédit

       Déni

Les difficultés des grands comptes pèsent

Le ralentissement de l’activité économique a entraîné d’un côté la diminu-
tion de la demande de crédit et de l’autre une montée des impayés. Au-delà 
de l’impact sur le bilan des banques, les difficultés financières des entre-
prises touchent indirectement la consommation des ménages

Résultats au 30 juin 2016 
Communication financière

- Alliances
- Ciments du Maroc
- CTM
- Espaces Saada
- Fonds d’Equipement Communal
- Groupe Addoha
- Groupe Crédit Agricole du Maroc
- Involys

- LafargeHolcim Maroc
- Managem
- Meditelecom
- Promopharm
- RCI Finance Maroc
- S2M
- Sofac
- Timar


